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«

dormit sans regret, ne se rendant pas compte qu'elle emportait
avec elle la vie de son enfant. Frances accompagna Lady Henry
Somerset en Angleterre, et c'est à ce pays et au travail mondial
qu'elle donna son activité pendant les six années qui lui restaient.
.Là aussi le succès fut immédiat, le travail intense, l'influence
exercée grande et belle — mais naturellement il y eut aussi des

difficultés. Les Anglais ne comprirent pas la méthode de « faire
tout >. Pour eux une société d'abstinence avait un but précis et
ils ne comprenaient pas qu'on y mêlât le suffrage ou la lutte
contre l'immoralité. D'autres voyaient avec regret l'intrusion
d'une Américaine. La sagesse et la noblesse personnelle des

deux femmes remporta la victoire.
Maintenant les appels venaient de toutes parts. Les deux

amies allèrent à Marseille s'occuper d'Arméniens réfugiés ; on
leur ouvrait des portes à Chypre, à Jérusalem, mais les liens
anciens étaient les plus forts et ce fut en Amérique qu'elles se

rendirent. La santé de Frances Willard était minée; elle s'étei-
gnit en février 1898 ; elle n'avait que 59 ans.

Chacun des Etats-Unis a le privilège d'envoyer au Capitole
de Washington deux statues représentant les citoyens dont il
s'honore. L'Etat de Illinois n'en avait encore qu'une; elle envoya
la statue de Frances Willard, la seule statue de femme, au
milieu des guerriers et .des hommes d'Etat, à côté de celle de

Washington, le père de la patrie.
Aprèe une rude journée de chasse, un groupe d'hommes

étaient réunis autour du feu dans un campement de l'extrême
Nord-Ouest. La conversation tomba sur la Femme, avec des

commentaires désobligeants et des plaisanteries hasardées. Un des

guides, demeuré silencieux jusque-là, un homme de vie sauvage et
de réputation douteuse, leva les yeux et regardant ses compagnons

au travers de la flamme, dit : < Une fois, dans l'Est, j'ai
rencontré une femme qui m'a fait penser différemment. Elle m'a inspiré
confiance dans les femmes. Son nom était Frances Willard. >

Et son biographe dit : < J'ai commencé à écrire ce livre comme
une personne du dehors et en critique, capable de juger une vie
sans être influencé par la loyauté ou l'affection. Mais je n'ai pas
réussi. Je ne suis plus quelqu'un du dehors, mais un disciple et
un ami. >

1918. J. Meyer.
Ouvrages à constater :

Irances Willard, lier life and worh by Ray Strachey. London. Fisher
Unwin. 1912.

Frances Willard par le Dr R. Hercod. Internationale Monatschrift zur
Erforschung des Allcoholismus and Bekämpfung der Irinhsitten.
Bâle. Friedrich Reinhard. 1913.

Tlie Life of Frances Willard by Anna Adams Gordon. *Evanston,
Illinois 1912.

N.B. — On peut emprunter gratuitement ces ouvrages .au Secrétariat

antialcoolique, avenue Dapples, Lausanne.

Association Nationale Suisse

pour le Suffrage féminin

Nouvelles des Sections.
Genève. — Fidèle à son programme de travailler à l'éducation

politique de la femmef l'Association genevoise pour le Suffrage organise

pour le lundi 13 janvier,, avec le concours de l'Union des Femmes
et dans lo local de celte dernière, une séance d'étude de la Constitution

fédérale, et des principaux points sur lesquels elle sera vraisem¬

blablement revisée. M. de Morsier a bien voulu accepter d'exposer
le sujet, mais on compte que les auditeurs al'surtout les .auditrices
auxquelles cette séance est spécialement destinée, participeront ù un
nelif échange de vues qui formera la deuxième partie de la séance.

— Dans l'impossibilité de trouver un orateur pour le thé suffra-
gisle du 0 janvier, la série consacrée à l'étude des Partis politiques
genevois a dû être interrompue pour la classique revue annuelle des

progrès du suffrage à travers le monde. L'année 1918 ayant été tout
particulièrement riche à ce point de vue. M"c Gourd n'a pas eu de

peine à prouver à ses auditeurs que «l'idée marche »U E. Gd.

Neuchâtel. — Mois calme au point de vue féministe'. L'U. F. S.

s'est réunie en assemblée générale extraordinaire le 18 décembre pour
entendre l'intéressant rapport de Mm* Juuod sur l'assemblée de
l'Association Suisse pour le Suffrage Féminin, à Berne, Elle a
discuté la proposition qui était faite d'entrer dans l'Union civique; mais,
afin de n'entraîner aucun de ses membres dans une. activité qui pût
n'être pas conforme à ses principes, elle a préféré ne pas s'y rattacher

collectivement. Le 28, a eu lieu le Noël du Cercle Féminin,
auquel était conviée toute l'Union Féministe. Un arbre de Noël
joliment enrubanné aux codeurs suffragistes, — beaucoup de jeunesse,
de chants, de poésie, un auditoire tantôt applaudissant, tantôt faisant
chorus, du thé et des douceurs à profusion, tout donnait l'impression
d'une ère nouvelle; et c'est au cours de cette soirée pleine d'entrain
que bien des cœurs se sont pour la première fois sentis réellement
soulagés et libérés de l'angoisse qui les a étreints pendant quatre
années. E. P.

Bale. — Après une interruption de six semaines, due à la grippe,
et durant laquelle les événements les plus importants pour notre
pays ont eu lieu, nous avons enfin pu rassembler nos membres le
16 décembre pour les mettre au courant de notre attitude. Un rapport
leur a élé fait sur l'adresse envoyée au Conseil Fédéral et aux
Chambres, comme au sujet de la motion Gôttisheim au Conseil
National; puis sur le fait que, le Conseil d'Etat bâlois ayant annoncé
au Grand Conseil le dépôt d'un projet de loi positivement favorable
au suffrage, l'idée d'une initiative populaire avait été abandonnée. —
M. ^Oeri. membre de notre Comité, et revenu depuis quelques
semaines des Etats-Unis, nous a ensuite donné les détails les plus
intéressants sur le travail' des suffragistes américaines pour faire
aboutir l'amendement fédéral, ainsi que sur le caractère essentiel du
féminisme américain: prendre toujours position et se servir de la
lutte comme un moyen de propagande. C'est ainsi que le Bureau
central de New-York centralise toutes les coupures de journaux, et
qu'il n'est pas une attaque contre le suffrage à laquelle il ne soit
immédiatement répondu, parfois par de charmantes lettres. Il est malheureusement

impossible de donner ici, faute.de place, même un résumé de
la causerie de M. Oeri, mais la note dominante est l'espérance de voir
bientôt, grâce en partie à l'influence dû Président Wilson, le suffrage
des femmes inscrit dans la Constitution américaine, alors que peut-
être, pour nous femmes suisses, le chemin inverse sera suivi, et que
nous obtiendrons d'abord nos droits fédéraux avant nos droits cantonaux.

C'est ce que vont montrer ces mois prochains. C. D.

A travers les Sociétés féminines
Genève. — Union des Femmes. — La vente des cartes et des

timbres de Pro Jiivcntule. a considérablement occupé l'Union
durant ce dernier mois, et a absorbé une grande parue de son activité.
Le travail d'organisation en est, en effet, considérable, et quelques
membres du Comité, en particulier Mme Rappaport, s'y sonl entière-
jnent consacrées avec un dévouement et, une persévérance admirables.

Il est fâcheux que, vu la période peu favorable à laquelle la
vente a été fixée cette année par le Comilté de Zurich.' on ait du
retarder les conférences que l'Union se proposait de faire donner
sur les oeuvres qui bénéficieront de la vente, créant ainsi un courant
de sympathie plus grand en leur faveur. — D'autre part, l'Union a
accepté de reprendre du Comité des Pénates en dissolution l'entre-
priso de cette pension coopérative!, à réorganiser complètement suide

nouvelles bases, peut-être; eue a repris l'étude, à côté de celle defla
création d'un Office de consultation sut le choix d'une carrière, de la
question de l'enseignement ménager obligatoire, qui lui a été remise piar
l'Association pour le Suffrage à là demande de trois Sociétés suisses
d'enseignement; elle a décidé d'appuyer un mouvement en faveur de
la création d'un restaurant antialcoolique au parc de la Grange, el
ne perd pas de vue la délicate question de la situation des sages-femmes

à Genève, dont plusieurs Sociétés de relèvement morai l'ont
instamment priée de s'occuper. On voit que le travail ne lui manque
pas! — C'est également l'Union qui, 'à l'instigation de. sa Commission

des Assurances, a décidé de déposer une motion à la prochaine
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